Célébration pénitentielle de l’Avent 2019
Un prêtre, un animateur, un fidèle sont requis pour cette célébration.

L’animateur fait lever l’assemblée.

Chant : Aube nouvelle (cplt.1,2)
1. Aube nouvelle dans notre nuit :

pour sauver son peuple Dieu va venir.

Joie pour les pauvres, fête aujourd'hui !

Il faut préparer la route au Seigneur ! (bis)

2. Bonne Nouvelle, cris et chansons :

pour sauver son peuple Dieu va venir.

Voix qui s'élève dans nos déserts :

Il faut préparer la route au Seigneur ! (bis)

L’animateur fait asseoir l’assemblée.

Introduction : par le prêtre
Le temps de l’Avent, c’est le temps qui nous prépare à accueillir le Seigneur dans nos vies. Aujourd’hui Dieu vient à notre rencontre, en nous offrant le trésor de sa miséricorde. Il nous redit combien aucune de nos misères, aucun de nos péchés ne sauraient nous séparer de son amour. Et c’est cet amour qui éclaire notre conscience. C’est cet amour de miséricorde qui nous rend capable de reconnaître notre péché. La question est : la désirons-nous vraiment, cette miséricorde ? Tout chrétien est invité a une double attitude à l’égard du péché : d’abord, une parfaite confiance en Jésus-Christ, en sa Parole ; car il est déjà victorieux de tout péché, et il peut l’être encore en nous, moyennant notre foi ; et ensuite, le sérieux du combat que nous avons à mener contre le péché ; il y va de notre relation au Seigneur : le péché, c’est être séparé du Seigneur ; c’est flirter avec le néant, avec le non-sens et la mort spirituelle.

Que cette célébration pénitentielle nous rende plus forts dans la lutte contre le péché. Qu’elle nous rende attentifs aux connivences et aux complicités que le péché trouve en nous. Que surtout elle nous rapproche du Seigneur de miséricorde.

L’animateur fait lever l’assemblée.

Chant : Aube nouvelle (cplt.3 p.        )

3. Terre nouvelle, monde nouveau :

pour sauver son peuple Dieu va venir.

Paix sur la terre, ciel parmi nous :

Il faut préparer la route au Seigneur ! (bis)

Parole de Dieu : de l’Evangile de Jésus-Christ selon St Luc (Lc 3,2b-18)   par le prêtre

La parole de Dieu fut adressée dans le désert à Jean, fils de Zacharie. Il parcourut toute la région du Jourdain ; il proclamait un baptême de conversion pour le pardon des péchés, comme il est écrit dans le livre du prophète Isaïe :

A travers le désert, une voix crie :

Préparez le chemin du Seigneur,

aplanissez sa route. Tout ravin sera comblé,

toute montagne et toute colline seront abaissées ;

les passages tortueux deviendront droits,

les routes déformées seront aplanies ;

et tout homme verra le salut de Dieu.

Jean disait aux foules qui arrivaient pour se faire baptiser par lui : « Engeance de vipères ! Qui vous a appris à fuir la colère qui vient ? Produisez donc des fruits qui expriment votre conversion, et ne vous mettez pas à dire en vous-mêmes : 'Nous avons Abraham pour père'. Car je vous le dis : avec les pierres que voici, Dieu peut faire surgir des enfants à Abraham. Déjà la cognée se trouve à la racine des arbres : tout arbre qui ne produit pas de bons fruits va être coupé et jeté au feu. »

Les foules lui demandaient : « Que devons-nous faire ? » Jean leur répondait : « Celui qui a deux vêtements, qu'il partage avec celui qui n'en a pas ; et celui qui a de quoi manger, qu'il fasse de même ! » Des publicains (collecteurs d'impôts) vinrent aussi se faire baptiser et lui dirent : « Maître, que devons-nous faire ? » Il leur répondit : « N'exigez rien de plus que ce qui vous est fixé. » A leur tour, des soldats lui demandaient : « Et nous, que devons-nous faire ? » Il leur répondit : « Ne faites ni violence ni tort à personne ; et contentez-vous de votre solde.»

Or, le peuple était en attente, et tous se demandaient en eux-mêmes si Jean n'était pas le Messie. Jean s'adressa alors à tous : « Moi, je vous baptise avec de l'eau ; mais il vient, celui qui est plus puissant que moi. Je ne suis pas digne de défaire la courroie de ses sandales. Lui vous baptisera dans l'Esprit Saint et dans le feu. Il tient à la main la pelle à vanner pour nettoyer son aire à battre le blé, et il amassera le grain dans son grenier ; quant à la paille, il la brûlera dans un feu qui ne s'éteint pas. »

Par ces exhortations et bien d'autres encore, il annonçait au peuple la Bonne Nouvelle.
L’animateur fait asseoir l’assemblée.

Méditation sur la Parole : par le prêtre

Nous ne sommes plus habitués à un discours aussi radical, aussi provocant que celui de Jean-Baptiste, le dernier des prophètes... Pourtant nulle intolérance chez lui, sinon vis à vis du péché, vis à vis de ce qui nous enferme sur nous-mêmes, vis à vis de ce qui nous rend incapables d’entendre l’appel de nos frères... vis à vis de notre surdité à l’égard de Dieu. Jean-Baptiste est habité par un feu intérieur, qui est celui des prophètes. Il y a chez lui le profond désir de préparer nos cœurs à l’écoute du Seigneur. Comme pour Jean-Baptiste au désert, le silence nous est nécessaire. Demandons à l’Esprit que se creuse en nous la conscience du fossé qu’il y a entre la sainteté de Dieu et notre péché.

Examen de conscience :  par un fidèle (parole de Dieu encadrée), le prêtre (méditation), l’animateur (séries de questions, ponctuées de longs temps de silence)

« Ne vous mettez pas à dire : "nous avons Abraham pour père" »
Jean-Baptiste rappelle que la foi ne peut pas être une simple affirmation verbale. Elle est une expérience personnelle et communautaire, une aventure fervente à laquelle il nous faut chaque jour consentir. La foi implique une volonté quotidienne de conversion, un désir sans cesse croissant de rencontrer le Dieu vivant, une faim de Dieu qui grandit à mesure que le Christ la comble.

· Où en sommes-nous dans l’accueil de la Parole de Dieu ?  Quel temps consacrons-nous à sa lecture, à sa méditation ?  Est-ce que cette Parole imprègne et inspire nos vies ?

· Comment répondons-nous à l’invitation du Christ pour le rassemblement dominical de l’Eucharistie ?  L’Eucharistie est-elle pour nous une nourriture vivante ?  Comment nous introduit-elle au don de notre propre vie ?

· Quelle place réservons-nous à la prière personnelle ?  Est-elle la respiration vitale de l’Esprit Saint en nous ?

Refrain :

Peuples qui marchez dans la longue nuit, le jour va bientôt se lever.

Peuple qui cherchez le chemin de vie, Dieu lui même vient vous sauver.

« Celui qui a deux vêtements, qu’il partage avec celui qui n’en a pas ; et celui qui a de quoi manger, qu’il fasse de même »
La foi au Dieu de la Création et de l’Incarnation demande une traduction en actes, ce que Jean-Baptiste appelle : « des fruits qui expriment notre conversion ». Le premier de ces fruits, c’est l’amour du prochain, et en particulier du plus pauvre.

· Comment répondons-nous aux diverses sollicitations des organismes caritatifs, en particulier du Secours Catholique et du CCFD, nous invitant à nous faire le prochain de celui qui est dans le besoin ?

· Quel discernement faisons-nous entre le superflu et le nécessaire dans la gestion de nos biens ?

· Comment notre manière de vivre et de consommer respecte-t-elle le bien commun, du respect de la Création à celui de la dignité des personnes ?

Refrain : 

Peuples qui marchez dans la longue nuit, le jour va bientôt se lever.

Peuple qui cherchez le chemin de vie, Dieu lui même vient vous sauver. 

« Ne faites ni violence ni tort à personne »
La douceur, la justice, l’honnêteté, le respect, la franchise, sont des vertus honorées dans toutes les morales universelles. Pour Jean-Baptiste, elles ont le sens d’une préparation des cœurs à l’accueil du Seigneur. Pour les chrétiens, elles sont aussi le fruit de la conversion et traduisent une proximité joyeuse avec le Christ.

· Quel respect manifestons-nous aux autres, en pensée… en parole… par action… ou par omission ?

· Avec quelle exigence cultivons-nous l’honnêteté ?  la franchise ?  la justice ?  la fidélité ?

· La pratique de ces vertus est-elle pour nous une joie ?

Refrain : 

Peuples qui marchez dans la longue nuit, le jour va bientôt se lever.

Peuple qui cherchez le chemin de vie, Dieu lui même vient vous sauver. 

Un geste symbolique : introduit par le prêtre

Jean-Baptiste proposait à ceux qui étaient décidés à entrer dans un chemin de conversion un geste de purification avec l’eau. Nous sommes invités à renouveler ce geste en venant nous signer à la vasque.

Procession et chant : CD Glorious
Je confesse à Dieu tout-puissant...

Oraison conclusive : par le prêtre

Dieu qui as envoyé ton Fil unique dans ce monde pour libérer l’homme de son péché, accorde à ceux qui t’appellent du fond de leur cœur d’être vraiment libres pour t’aimer. Par Jésus-Christ ton Fils notre Seigneur et notre Dieu, qui règne avec toi et l’Esprit Saint, maintenant et pour les siècles des siècles.

[Inviter à aller jusqu’au bout de la démarche pénitentielle, en recevant personnellement le sacrement de la réconciliation auprès d’un prêtre, à l’une ou l’autre des permanences de confessions]
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